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RESUME

380 incidents de protection ont été rapportés dans la Région 
de Di�a.

Violations les plus récurrentes : coups et blessures, aggres-
sions physiques, homicides, assassinats, enlèvements, arresta-
tions, extorsion de fonds, cas de VBG, vols/pillages, con�its 
inter et intracommunautaires, taxes illegales et enrôlement de 
jeunes.

Departements (Bosso, Di�a, 
Maïné Soroa et N’Guigmi) 
couverts sur une super�cie de 156 
906 km2

Population totale dans le 
besoin dans la region de 
Di�a.

incidents enregistrés depuis le 
1er Janvier 2019.

229
interviews de protection

CONTEXTE OPERATIONNEL

Le contexte opérationnel est marqué par :

des restrictions de mouvements dans certaines localités des 
communes de Bosso, Toumour et Gueskerou qui connais-
sent des in�ltrations répétées des éléments du GANE;

des mouvements de population de N’Guagam, Alhadjime-
nari, Boula-Kessa et Barwa vers Awaridi, les quartiers de 
Di�a, Kintchandi et quelques ménages vers le Nigeria; 

des attaques et exactions récurrentes des membres du 
GANE sur la Route Nationale numéro 1 (RN1) ainsi que celles 
des bandits armés sur la population; 

des cas de meurtre/homicide, des cas d’enlèvement avec 
demande de rançon ciblant des commerçants, des chefs 
coutumiers ;

des con�its communautaire liés aux pressions autour des 
ressources naturelles;

le déplacement massif de population après 3 attaques 
consécutives : Dewa, Alhadjimenari et N’Guagam.

Incidents rapportés

Durant le premier semestre de l’année, la situation sécuritaire 
dans la région de Di�a est restée imprévisible et volatile. Elle a 
été marquée par la poursuite des attaques des membres des 
GANE dans plusieurs villages et la reprise des explosions (Engins 
Explosifs Improvisés). Ces incursions ont entraîné un important 
mouvement de population de Mars à Avril 2019. Par ailleurs, l’on 
a observé une recrudescence des incendies criminels et acciden-
tels dans les villes, villages et sur les sites, tandis que les enlève-
ments et les coups et blessures continuent d’être enregistrés. 
Ces incursions ont également occasionné des pillages, des 
extorsions de biens et d’autres atteintes et abus aux droits 
humains.
En�n, les tensions entre les factions rivales du groupe armé non 
étatique (GANE) restent ouvertes et grandes pour le contrôle des 
territoires du bassin du lac Tchad.
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Incidents de protection enregistrés de Janvier à Juin 2019

victimes d’incidents de protec-
tion sur les 663 enregistrés sont 
des femmes et des enfants. 
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Les mois de Mars et Mai représentent le pic des incidents. Cela 
s’explique par la décrue de la rivière Komadougou (en Mars) 
facilitant les mouvements et les exactions des groupes armés sur 
les populations civiles et les positions militaires. Les mois 
suivants sont des périodes d’hivernage et de crue de la rivière. La 
géographie du milieu (marécages) contraint les membres des 
GANE à restreindre leur deplacements. 

Violations des Droits Humains

Incidents Total

Coups et blessures/Aggression physique 97

Assassinats/homicides 95

Enlevements 50

Arrestation 43

Extorsion de fonds 35

VBG 24

Vol/Pillage 12

Con�its intercommunautaires 8

Viols 7

Exposition aux mines UXO 5

Taxes illegales 2

Enrollement 2

Mouvement des Populations

Mouvement inter sites

2839 ménages de 14,524 personnes. Les raisons 
premières sont les incursions et exactions des GANE suivies 
de la recherche d’assistance.

Mouvement du Niger vers le Nigeria

Installation à Damasak, Baga et Cross de 2,800 personnes.

Mouvement du Tchad vers le Niger

Arrivée de 180 personnes pour des raisons sécuritaires.

Con�its Communautaires

La persistence des rixes entre agriculteurs et éleveurs.

Précarité de la cohésion sociale entre la communauté Peulh 
et les communautés Arabe et Boudouma dans le départe-
ment de N’Guigmi. 

Tensions entre agriculteurs et éleveurs le long de la rivière 
Komadougou dues à la rareté des ressources naturelles 
(aires de pâturage, espaces cultivables, puits pastoraux).

Situation sur les axes

Axe Kablewa - N’Guigmi

La situation sur cet axe est marquée par des assassinats de 
pécheurs dans les iles du Lac. De nombreuses menaces sont 
proférées à l’encontre des acteurs humanitaires opérant 
dans les communes de N’Nguigmi et Kabléwa. Il faut ajouter 
à cela des attaques kamikazes (N’Guigmi ) et aussi des 
enlèvements de populations civiles.

IDP: 21%

Hôtes: 19%
Réfugiés: 20%

Victimes des incidents

Les femmes et les enfants constituent respectivement 23% 
et 7% des victimes des incidents.

Selon le statut:

Autres: 39%

Les hommes représentent la frange la plus a�ectée par les 
incidents. Ils sont victimes de presque tous les incidents particu-
lièrement les assassinats, les arrestations et les extorsions de 
fonds. Par contre, les femmes et les enfants sont victimes 
d’enlèvement. 
Du point de vue du statut, les déplacés internes sont les plus 
a�ectés, suivis des réfugiés puis des autochtones. En�n, une 
proportion importante est constituée de personnes dont le 
statut est non déterminé. 

Retournés: 1%

Autres

IDP

Réfugiés

Hôtes
Retournés

Axe  Di�a, Gueskerou, Toumour, Bosso

Cet axe est caractérisé par le nombre élevé de con�its, incur-
sions armées qui débouchent sur les enlèvements et les 
assassinats. Par ailleurs, on note une exposition de la popu-
lation civile aux mines antipersonnel et autres restes 
d’explosifs de guerre.

Axe Chetimari-Maine Soroa 

Sur cet axe, on dénombre plusieurs cas d’enlèvements, des 
ralliements de jeunes au groupe armés et aussi des con�its 
liés aux logements, terres et propriétés. En plus, une attaque 
a visé la base d’une agence humanitaire.

Mouvement du Nigeria vers le Niger

274 ménages et 1488 personnes pour des raisons sécuri-
taires.



DEFIS
L’accessibilité réduite aux zones et aux populations;

L’absence de réponse face aux incendies; 

Le poids de la culture en matière de lutte contre les VBG;

L’absence de réaction des autorités dans la resolution des 
con�its inter communautaires;

RECOMMANDATIONS
Mener un plaidoyer auprès des autres acteurs de protec-
tion a�n d’organiser des formations sur les droits 
humains (GTP).

CARTOGRAPHIE DES MOUVEMENTS

1

Organiser une évaluation multisectorielle dans la Région 
de Di�a a�n de mieux comprendre les risques de protec-
tion et les besoins humanitaires des personnes dans le 
besoin (IDPs, Refugiés, Retounés et Hôtes) (GTP).

Faciliter le partage des incidents et développer des activ-
ités de réponse aux violations des droits des enfants 
(SGTPE).
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Bosso

Mallam Fatori
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Tunbun Rago
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Cross 
Kauwa
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Kariari

Garandoili

Maïné-Soroa

Doumawa

Boutti

Foulatari

Mouvements du Niger vers le Nigeria
24 ménages, 2800 individus

Mouvements du Nigeria vers le Niger
274 ménages, 1488 individus 

Mouvements du  Tchad vers le Niger

43,033 individus

9,237 ménages

Elaborer des plans de réponses (Coordination 
Humanitaire).
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CHRONOLOGIE DES EVENEMENTS

9 pêcheurs ont été 
assassinés par les GANE, à 

Blatoungour, localité 
située à environ 15 Km à 

l’Est de Bosso.

AssassinatSuspension

 Di�a, Tam

23 au 24 
Mars

1

26 au 27 Mars

2

9 au 10 Avril

3

18 au 19 Avril

4

7 Juin

8

Gagam, 
Al hadji Mainari, 

Boula Kessa
Attaques des éléments 
des GANE occasionnant 
l’incendie du marché et de 
nombreuses maisons à Al 
Hadj Mainari. Egalement 
11 personnes assassinées 
dont une femme et son 
petit �ls calcinés. L’enlève-
ment d’une femme est à 
signaler. 

Début du Mouvement 

N’Guigmi

Attaque kamikaze de 
deux personnes ayant 
causé 10 morts. 137 abris 
incendiés. Les victimes 
sont essentiellement les 
réfugiés et déplacés 
internes installés dans 
les quartiers Diléram 
venues des localités de 
Baragana, Kindila et 
Malam Fatori en 2015. 

Toutes les activités 
humanitaires sur l’axe 

Kabléwa - Nguigmi 
avaient été interrom-

pues. 

Attaque simultanée  de 
Di�a et de Tam avec 
perte en vie humaine du 
coté des FDS. 

Tentative de durcisse-
ment des conditions du 
couvre-feu qui est mal 

perçu par la population 
civile.

Blatoungour
Attaque de la localité 
par des éléments des 

GANE.
Enlevement du chef de 

village.

Janvier - Juin 2019

28,041 personnes et
6,100 ménages

dénombrés pour l’
urgence de Gagam,

Elhadj-Mainari

Bague, Bosso
Mainé- Soroa

25 au 26 Avril

5

Incursion des éléments 
des GANE dans la ville.

Incendie des locaux de l’ 
organisation humani-
taire Médecins Sans 

Frontières (MSF) France.

 Kota Mota, Bosso

18 Mai

6

Un avion des FDS a 
bombardé l’île de Kota 
Mota au Sud-Est de 
Bosso à la frontière avec 
le Nigeria.

Le bilan est de 3 morts et 
6 blessés déplacés de 

Kindjandi revenant de la 
pêche.

Assassinat

Gaidam Tchoukou

6 au 7 Juin

7

Con�it inter-communau-
taire entre Kanouri et 
Peuhl.

Escalade de la violence 
ayant entraîné la mort 

deux personnes et 
causé plusieurs blessés

Contacts

Senior Protection O�cer: Lydie Navigue (navigue@unhcr.org);

Information Management: Cyrille Ble (ble@unhcr.org);

UNHCR Niger, Di�a-Sub O�ce


